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Pinhas (372)

שְרָאֵל  פ  י מֵעַל בְנֵי יִׁ ת חֲמָתִׁ יב אֶּ ן אַהֲרֹן הַכֹהֵן הֵשִׁ לְעָזָר בֶּ ן אֶּ נְחָס בֶּ
י:  נְאָתִׁ שְרָאֵל בְקִׁ ת בְנֵי יִׁ י אֶּ יתִׁ לִׁ י בְתוֹכָם וְלֹא כִׁ נְאָתִׁ ת קִׁ לָכֵן   בְקַנְאוֹ אֶּ

י שָלם  יתִׁ ת בְרִׁ י נֹתֵן לוֹ אֶּ נְנִׁ  )כה.יא.יב(  אֱמֹר הִׁ
« Pinhas, fils d’Eléazar, fils d’Aaron le pontife, a 
détourné ma colère des les enfants d’Israël, en se 
montrant jaloux de ma cause au milieu d’eux, en 
sorte que je n’ai pas anéanti les enfants d’Israël, 
dans ma vengeance. C’est pourquoi, Je lui accorde 
mon alliance de paix (25. 11. 12) 
La Paracha de la semaine raconte la récompense 
qu’accorda Hakadoch Baroukh Hou à Pinhas, 
après qu’il ait tué Zimri, prince d’Israël qui fauta 
aux yeux de tous.  Rav Moshé Feinshteïn explique 
que la récompense éternelle que reçut Pinhas 
provint du fait qu’il agit « A la place d’Hachem ». 
Il réussit à comprendre exactement quelle était la 
volonté divine et l’appliqua seul. La Guémara dans 
Baba Batra enseigne que le mécréant romain 
Turnus Rufus demanda à Rabbi Akiva : Si votre D. 
aime tant les pauvres, pourquoi ne se préoccupe-t-
Il pas Lui-même d’eux ?. Rabbi Akiva répondit : 
C’est pour qu’on puisse être sauvés du jugement 
final [en subvenant nous-mêmes aux besoins des 
pauvres]”. On apprend de sa réponse qu’Hashem a 
évidemment la possibilité de les nourrir, mais qu’Il 
nous a délégué cette responsabilité. On peut 
illustrer cette idée par la parabole suivante. Une 
mère rentre des courses avec beaucoup de 
provisions. Son jeune fils demande à l’aider et 
porte un petit sac très léger. Bien qu’il n’aide que 
très peu sa mère, le comportement de son fils la 
rend heureuse. C’est ainsi avec Hakadoch 
Baroukh Hou : quand on accomplit Sa volonté, Il 
est « Heureux » de voir que nous agissons comme 
Lui ! 

 ( כו. יא )   וּבְנֵי קֹרַח לֹא מֵתוּ 
« Les fils de Korah ne moururent pas » (26,11) 
Selon Rachi : Il faisaient partie du complot à son 
début, mais au moment de la révolte ils se sont 
repentis. C’est pourquoi une place élevée leur a été 
attribuée au guéhinam où ils ont pu rester. 
Puisqu’ils ont fait Téchouva. Pourquoi n’ont-ils 
pas totalement été sauvés? Et si leurs pensées de 
Téchouva n'étaient pas suffisantes pourquoi ne 
sont-ils pas morts? La Guémara (Yoma 87a) 
enseigne que celui qui a entraîné plusieurs autres 
personnes à fauter n’aura pas la possibilité de faire 
Téchouva, afin qu'il ne puisse pas être au gan 
Eden, alors que ceux qu’ils a poussé à fauter se 
trouvent  au guéhinam. Au départ, les fils de Korah 
étaient totalement impliqués dans la dispute, et 
influençaient les autres à les rejoindre. En raison 

du fait qu’ils ont poussé les autres à la faute, ils ne 
pouvaient pas faire une Téchouva complète. 
Puisque à cause d’eux, des personnes étaient en 
enfer, ils ne pouvaient pas éviter d’y être 
également. Cependant, leur désir de faire 
Téchouva a permis qu'ils soient à une haute place 
du guéhinam.                                                 Ktav Sofer 
 
יתַֻן  פְקֻדָיו  י  לְפִׁ יש  אִׁ נַחֲלָתוֹ  יט  תַמְעִׁ וְלַמְעַט  נַחֲלָתוֹ  ה  תַרְבֶּ   לָרַב 

 כו. נד( )     נַחֲלָתוֹ 
« Ceux qui sont beaucoup auront un plus grand 
territoire et ceux qui sont peu auront un territoire 
plus petit » (26,54) 
Rabbi David Nahmias (dans son Mahané Dan) 
explique d’après les paroles des Sages dans le 
Traité Avot : Si tu as appris beaucoup de Torah, on 
te donnera une grande récompense. C’est à cela 
que fait allusion le verset en disant : « Ceux qui 
sont beaucoup », ceux qui ont beaucoup de Torah 
et de Mitsvot en ce monde auront un grand 
territoire dans le monde à venir, qui augmentera en 
fonction de leur effort. « Ceux qui sont peu » ce 
sont ceux qui étudient peu la Torah et 
n’accomplissent pas beaucoup de Mitsvot. Leur 
récompense dans le monde à venir sera peu 
importante, chacun aura un territoire en fonction 
de son nombre, c’est-à-dire en fonction de la Torah 
qu’il aura étudié 

 
פְנֵי ה  שְפָטָן לִׁ ת מִׁ ה אֶּ  )כז.ה( '  וַיַקְרֵב מֹשֶּ

« Moché approcha leur cause devant 
Hachem » (27,5) 
 Le livre Ohalé Torah explique la raison pour 
laquelle Moché a approché la cause des filles de 
Tsélofhad devant Hachem. Comme on le sait, 
quiconque observe le Chabbat convenablement, 
on lui donne un héritage sans limites, c’est 
pourquoi mesure pour mesure : si quelqu’un 
profane le Chabbat, il perd son héritage. 
Donc d’après l’avis selon lequel c’est lui 
(Tsélof'had) qui a ramassé du bois et profané le 
Chabbat, il a perdu par là son héritage, et il n’est 
pas possible d’en faire hériter ses filles. 
Mais d’après l’avis selon lequel il a agi par amour 
du Ciel, il n’a pas du tout perdu son héritage, et 
comme cela dépend de la pensée du cœur, seul 
Hachem qui connaît ce qui est caché peut juger, 
c’est pourquoi Moché a approché la cause des 
filles de Tsélofhad devant Hachem, qui est le seul 
à savoir véritablement si Tsélofhad a agi pour 
l’amour du Ciel ou non. 

 



שְמְרוּ   י תִׁ יחֹחִׁ שַי רֵיחַ נִׁ י לְאִׁ י לַחְמִׁ ת קָרְבָנִׁ  )כח.ב(  אֶּ
« Mes offrandes, ce pain qui se consume pour Moi 
en odeur agréable » (28,2) 
La paracha a la particularité de contenir tous les 
sacrifices offerts pendant toutes les fêtes. 
Quel lien y a-t-il entre le contenu de cette paracha 
et les sacrifices?  En fait, le Zohar  Haquadoch dit 
que quand Pinhas tua Zimri pour venger l’honneur 
d’Hachem, à ce moment-là, il reçut l’âme de 
Nadav et Avihou. Or, ces deux Tsadikim 
moururent le jour de l’inauguration du Michkan, 
en voulant apporter des encens, donnant ainsi leur 
vie pour cette inauguration. En effet, nos Sages 
disent que leur mort était un événement dominant 
dans l’inauguration du Michkan. Or, l’essentiel du 
Service dans le Michkan consistait en l’offrande 
des sacrifices. C’est donc dans cette paracha qui 
valorise l'acte héroïque de Pinhas qui lui valut de 
recevoir l’âme de Nadav et Avihou, que l’on 
trouve tous les sacrifices de fêtes, car les sacrifices 
sont la conséquence de leurs morts qui, en 
finalisant l’inauguration du Michkan, permirent 
aux sacrifice d'être offerts.            Hidouché haRim 
 

יד  ם לַיוֹם עֹלָה תָמִׁ ם שְנַיִׁ ימִׁ ים בְנֵי שָנָה תְמִׁ  )כח. ג(   כְבָשִׁ
« Des agneaux d’un an sans défauts, deux par jour, 
holocauste quotidien » (28,3) 
Rachi explique que le sacrifice quotidien du matin 
était abattu au côté ouest et celui du soir au côté est. 
On peut l’expliquer de la façon suivante. 
Le matin symbolise la réussite, lorsque le jour se 
lève. Mais celui qui voit la réussite lui sourire 
risque d’en venir à ressentir de l’orgueil. 
Pour s’en prémunir, il faut se rappeler que la roue 
tourne et que le ‘soleil’ de la réussite peut aussi se 
coucher et qu’il faut donc rester humble. 
Pour se rappeler de cela, l’offrande du matin était 
abattue à l’ouest, point cardinal où le soleil se 
couche. D’autre part, le soir symbolise les échecs. 
Mais celui qui voit ses entreprises échouées risque 
de tomber dans le découragement et la tristesse. 
Pour s’en prémunir, il doit se rappeler que la roue 
du malheur aussi tourne et que le soleil se remettra 
à briller pour lui et il doit donc garder espoir. 
C’est ainsi que l’offrande du soir était abattue à 
l’est, point cardinal où le soleil se lève. 
                                                            Vayaguèd Yaakov 
 

ם   סְכֵיהֶּ נְחָתָם וְנִׁ  )כט. יח(   וּמִׁ
« Leur offrande de farine et leurs libations » (29,18) 
L’eau des libations étaient versée dans des orifices 
prévus à cet effet au sommet du coin sud-ouest de 
l'Autel, tous les matins des sept jours de Souccot. 
Tous les soirs, on célébrait la cérémonie du 
puisage de l’eau, Simha Beit Hachoéva, par 
d’extraordinaires festivités nocturnes auxquelles 
s’associaient les plus éminents érudits et Tsadikim 
d’Israël. Ces fêtes (sur l’eau) étaient si 

magnifiques que la Guémara (Soucca 53a) affirme 
: Celui qui n'a pas assisté à cette fête n’a, de toute 
sa vie, jamais vu une véritable joie. Comment 
comprendre le sens de cette joie si importante 
concernant une simple offrande d’eau sur l’autel ? 
Rabbi Moché Feinstein  donne la réponse suivante. 
En fait, c’est justement parce qu’on offrait 
simplement de l’eau que la joie était si grande ; car 
toute personne, même le plus pauvre, peut se 
procurer de l’eau. Ainsi, cette Mitsva vient 
enseigner que chacun, peu importe sa situation, 
qu’il soit riche ou pauvre, peut accomplir la 
volonté d’Hachem et s’approcher de la perfection. 
Le fait de savoir que se rapprocher d’Hachem n’est 
pas réservé à une élite, mais que même le plus 
simple y a droit, cette leçon a de quoi emplir 
l’homme d’une grande joie. 
 
Halaka : Les lois des trois semaines 
Les premiers neuf jours du mois de Av, et aussi la 
journéé du 10 sont des jours de deuil profond pour 
la destruction du premier et du second Saints 
Temples. Pendant ces jours, nous nous abstenons : 
De manger de la viande et de boire du vin de nager 
ou nous baigner pour le plaisir. Car en cette 
période les sacrifices et les libations de vin 
cessèrent dans le Temple. Les exceptions à cette 
règle sont la viande et le vin consommés le 
Chabbat, ou dans le cadre d’un repas célébrant une 
Mitsva, comme lors d’une circoncision, une Bar 
Mitsva, ou la conclusion de l’étude d’un traité du 
Talmud. 
 
Dicton : La vérité  ne crains pas l’examen, le 
mensonge oui.                               Dicton  Hassidique 

Chabbat Chalom 
  בן  ישי ראובן, ברוך יואל שמעון ישראל בן פנינה, יוצא לאור לרפואה שלימה

, פטריק יהודה בן גלדיס קאמונה,  קטי  בחלא  רחל  בת  אסתר  הדסה,   מרצדס 
בן איזא,  ויקטוריה    ראובן בן רבקה, מאיר חיים בן גבי זווירה,    רפאלאברהם  

שושנה בת ג'ויס חנה, רפאל יהודה בן מלכה, שלמה בן מרים, אבישי יוסף בן  
בן חנה אנושקה, מרים בת עזיזא,    אלחנןשרה לאה, אוריאל נסים בן שלוה,  

חנה בת רחל, דוד בן מרים, יעל בת כמונה, ישראל יצחק בן ציפורה,עמנואל  
 בן   יצחק  יהודה   ואילן  לבנה  סופי  בת  חיה   גיולה:  בית  שלום בן סוזן אזיזה.  

  יוני מאיר משה בן אסתר, אילן אלי אהרן בן אסתר, :  זיווג הגון  '.סולאנג  סנדרה
,לאה בת רבקה, אלודי  לבנה  סופי  בת   לאה   לולה ,  לבנה  סופי   בת  אורה   קלואי

  רבה  הצלחה .  רבקה   בת  מרים,  רבקה  בן  גבריאל  יוסףרחל מלכה בת חשמה,  
  מרדכי   וליונתן  אסתר  בת   לחנה  נאור דוד בן יעל דינה, ליטל בת יעל דינה, :בכל

לבנה מלכה בת עזיזא וליאור עמיחי מרדכי  לשל קיימא    זרע  ברכה  שמחה   בן
,  ג'ינט מסעודה בת ג'ולי יעל,  חנינה  בן ראובן: לעילוי נשמת בן ג'ייזל לאוני. 

בל בת  בן מחה, מסעודה  בן לאה,,  ח שלמה  יונה  מוריס  גיא  מייכה.  בן  יוסף 
'ולי,  ג בן הוברט חי ניסים. אליהו בן מרים, יעקב בן אסתרמשה בן מרי מרים. 

אטו מסעודה.  מרים  בן 'מה,דוד  נג  אוטה   בת   רוזה   ליליאן  בן  סעידו  פליקס   ,
,  מרזוקה   אנרייט  מלכה, אברהם בן אליעזר,  כוכבה  אסטרייה   בת  רחל   אפרת

קרול מזל אדסה בת גבי זרגונה, אברהם בן     אנדרה סעיד בן פורטונה מסעודה,
 אסתר. 

 
 
 
 
 
 


